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dans l'usage de préparer deux sortes de pain, l'un d,. pur
froment et l'autre plus grossier. Le paiii plus grossier
était pour elle, celui de froment pur pour les indigents.
Un jour qu'on~ demanda à la mère la raison de cette diffé-
rene, elle répondit: Il Pour nous, nous trouvons tenjours
quelque chose pour accompagner notre pain, Mais ces
pauvres gens n'ont souvent que leur pain sec, il faut qu'il

Entrons dans c.'s beaux sentiments; tout le monde le
peut. Ce n'est pas la1 ricliessa qui les donne c'est la folf
c'est la religion. L'libiý'e insensible; une foi-, qu'il s'<ost
rassasié, laissera~ pe-dre sans reg'et lc superflu qui couvrait
sa table, oa il RiLlera mieux en nourrir ses animaux.
L'homme charitable qui a l'intelflge',ee et le souvenir des
besoins du proohaihi, qui intelligil super egenum etp pape-
7*em, sait faire la part de celui-ci. Pour cela, il se retrau-j
chiera plutôt qutlque *morceau, dont il petit sans i iconvé- Il
nient se priver, un objet encore de quelque service, mais'J
dont un autre beaucoup plus dénué que lui, a infiniment
plus besoin. C e n'es. pas lai fortune, e'est 1 coeur'qui fait
ces i)artagea: c'est la fcei c'est la charité C'est, parfois et :
mêmýe souvent l'aumône du 'pauvre qui va -nourrir ou v9fir '

de plus pauvres que lui. Ce n'est pa& non phis le superflu
du riche,vu du monde et ètalé avec ostentation,qy'i a le plus
de mérite devant Dieu; c'est le denier de la veuve, vu de
lui seul; et dont le souverain J uge a prononcé: Je vous le .

dis en vérité: celle-là a donné plus que tous les nutresI,
car les autres ont donné de leur supeflu,'ý mais celle-id poî'wr
donner, s'est arraché son nécessaire." Apssi la récompense-.
sera-t-elle en proportion du sacrifice.,
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